
On ne peut pas parler du Haillan 
sans évoquer son fameux châ‐
teau. Connu pour être le siège 

du centre d’entraînement du Football 
club les Girondins de Bordeaux, il est 
avant tout un des monuments les plus 
emblématiques de la ville. M. Chassa‐
gnac, l’historien de la commune, n’a 
pas manqué de nous en parler. 

On ne connaît pas la date exacte de 
sa construction. Les recherches ont 
réussi à remonter jusqu’en 1526. À 
l’époque, le château Lanneblanque 
(son ancien nom) appartenait à Louis 
de Girard. En 1821, M. Bousquet ra‐
cheta le château et le rebaptisa Bel 
Air, en raison du temps très doux, que 
le châtelain appréciait fortement. L’un 
des propriétaires les plus marquants 
du château fut Francisco Antonio Gi‐
ner de Los Heros. Grand bienfaiteur 
du lieu­dit du Haillan, c’est en partie 
grâce à lui et au Cardinal Donnet que 
Le Haillan, ancien quartier d’Eysines, 
est devenu une commune à part en‐
tière, en 1867. 

Monsieur de Los Heros donnera no‐
tamment des terres et des fonds pour 
bâtir l’église du Haillan, l’école des 
filles, etc. Avant son décès, il fit dé‐
truire tous les documents de créances, 
liés aux sommes d’argent qu’il avait 
prêtées aux différents Haillanais, afin 
d’annuler leurs dettes. Le châtelain fi‐
nira sa vie au Haillan et est enterré 

dans une chapelle privée accolée à 
l’église.

Une autre famille marquante du châ‐
teau fut la famille Dussaq. Monsieur 
Pierre Charles Paulin Emilien Dussaq 
acquiert le château de Bel Air, ainsi 
que son domaine, le 11 décembre 
1917. Il remit le château en état et sur‐
tout le domaine viticole. La famille en 
restera propriétaire jusqu’en 1963. Ils 
connaitront la Seconde Guerre mon‐
diale lors de laquelle le château sera ré‐
quisitionné par les Allemands. Durant 
cette sombre période, une partie du 
château servira d’hôpital de guerre et le 
reste de la propriété sera utilisée 
comme dépôt de munitions pour les 
sous­marins et l’aviation allemande.

En 1963, Madame Magdeleine Ja‐
rousse de Sillac vendra la propriété à 
la ville de Bordeaux. 

20 ans plus tard, Jacques Chaban 
Delmas, alors Maire de Bordeaux, 
proposera la location du domaine à 
Claude Bez, président des Girondins. 
Le château de Bel Air devient ainsi le 
siège du Football club les Girondins 
de Bordeaux.

M. Chassagnac n’a pas seulement 
évoqué le château mais un autre 
bâtiment dont seul le nom témoigne 
de son existence : le phare du 
Haillan. Bien qu’étant à plus de 50 
kilomètres de l’océan, un phare a été 
construit au Haillan. Ce phare n’était 
pas destiné aux bateaux mais aux 
avions  circulant la nuit. Ainsi, des 
phares ont été construits dans le Sud­
Ouest, afin d’orienter les avions vers 
Pau, Bayonne, Toulouse… Ils sont le 
témoignage qu’une partie de l’his‐
toire de chaque commune continue 
de vivre au travers de personnes 
comme Francis Chassagnac.

Arthur Daret ­ Morgado

Le Haillan, d’un château l’autre 
Domaine viticole puis siège des Girondins, le château du Haillan a connu des usages très divers depuis sa 
construction remontant au XVIe siècle.

Miscellanées

24

Réquisitionné 
par les Allemands 

©
 V

ill
e 

du
 H

ai
lla

n

Un phare pour avions

Francis Chassagnac, passionné d’histoire

Saviez­vous qu’il y avait eu un phare au Haillan ? Ou bien que le lieu­dit des Bou­
cheries datait de la Guerre de Cent ans ? Lui, il le sait. Francis Chassagnac, bien 
que non Haillanais comme il le dit lui­même, incarne la mémoire de la commune. 
Derrière son humilité, il est le président de l’association Le Haillan Généalogie 
Histoire mais aussi le président de la Fédération française de généalogie, regrou­
pant plus de 200 associations différentes et 40 000 adhérents. Ce passionné 
d’histoire voyage autour du monde, lors de conférences et de salons sur la généa­
logie, comme le salon Rootstech à Salt Lake City, le plus grand rassemblement 
annuel sur ce thème. M. Chassagnac recherche, conserve et transmet l’histoire 
des communes, au travers de la mémoire des différentes personnes et événe­
ments.
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